
INTERVENTION DE S.S. BENOIT XVI SUR LA CHARITE ET DOCTRINE SOCIALE 
 
Benoît XVI  arrivé à l'église de la Trinité du sanctuaire de Fatima pour y rencontrer 
les organisations sociales catholiques, auxquelles s'étaient jointes des délégations 
d'autres institutions charitables nationales. S'adressant au "vaste monde de la 
charité", le Pape a rappelé d'emblée que le Christ nous a révélé que Dieu est amour. 
"Il nous enseigne en même temps que la loi fondamentale de la perfection humaine, 
et donc de la transformation du monde, est le commandement nouveau de l'amour... 
Le cours actuel de l'histoire est fait de crises socio-économiques, culturelles et 
spirituelles, et il met en évidence l'opportunité d'un discernement orienté par la 
proposition créative du message social de l'Eglise. L'étude de sa doctrine sociale qui 
prend la charité comme principe et force principale, permettra de tracer un processus 
de développement humain intégral qui implique les profondeurs du cœur et vise à 
une plus vaste humanisation de la société". 
 
  "Dans sa dimension sociale et politique, cette diaconie de la charité est le propre 
des fidèles laïcs, appelés à promouvoir organiquement le bien commun, la justice et 
à configurer de manière droite la vie sociale... Attirer de nouveaux acteurs laïcs dans 
ce domaine pastoral méritera certainement une attention particulière de la part des 
pasteurs, attentifs à l'avenir... Unis au Christ dans sa consécration au Père, nous 
sommes saisis par sa compassion pour les multitudes qui demandent justice et 
solidarité et, comme le bon samaritain de la parabole, nous nous engageons à offrir 
des réponses concrètes et généreuses. Souvent, cependant, il n'est pas facile 
d'arriver à une harmonie satisfaisante entre la vie spirituelle et l'activité apostolique. 
La pression exercée par la culture dominante, qui présente avec insistance un style 
de vie fondé sur la loi du plus fort, sur le gain facile et alléchant, finit par influencer 
notre mode de penser, nos projets et les perspectives de notre service, avec le 
risque de les vider de cette motivation de foi et d'espérance chrétiennes qui les avait 
suscités. Les nombreuses et pressantes demandes d'aide et de soutien que nous 
adressent les pauvres et les marginaux de la société nous poussent à chercher des 
solutions qui répondent à la logique de l'efficacité, de la visibilité et de la publicité. 
Toutefois, la synthèse en question est absolument nécessaire pour pouvoir servir le 
Christ dans l'humanité... Parmi de nombreuses institutions sociales au service du 
bien commun, proches des populations nécessiteuses, on compte celles de l'Eglise 
catholique. Il faut que leur orientation soit claire, pour qu'elles adoptent une identité 
bien évidente dans l'inspiration de leurs objectifs, dans le choix de leurs ressources 
humaines, dans leurs méthodes d'action, dans la qualité de leurs services, dans la 
gestion sérieuse et efficace de leurs moyens. Un identité forte des institutions est un 
réel service, d'un grand avantage pour ceux qui en bénéficient.  
 
  "Au delà de l'identité tout en étant lié à elle, il est fondamental d'accorder à l'activité 
caritative chrétienne une autonomie et une indépendance à l'égard de la politique et 
des idéologies, y compris dans la collaboration avec les organes de l'Etat pour 
atteindre des buts communs. Que vos activités d'assistance, d'éducation ou de 
charité soient complétées par des projets de liberté qui promeuvent l'être humain, 
dans la recherche de la fraternité universelle. Ici prend place l'engagement prioritaire 
des chrétiens dans la défense des droits humains, attentifs à la totalité de la 
personne humaine dans ses diverses dimensions. J'exprime ma profonde 
appréciation pour toutes ces initiatives sociales et pastorales qui cherchent à lutter 
contre les mécanismes socio-économiques et culturels conduisant à l'avortement et 



qui tiennent clairement compte de la défense de la vie, de la réconciliation, et de la 
guérison des personnes blessées par le drame de l'avortement. Les initiatives qui ont 
pour but de sauvegarder les valeurs essentielles et premières de la vie, dès sa 
conception, et de la famille, fondée sur le mariage indissoluble entre un homme et 
une femme, aident à répondre à certains des défis les plus insidieux et les plus 
dangereux qui aujourd'hui s’opposent au bien commun. Ces initiatives constituent, 
avec beaucoup d'autres formes d'engagement, des éléments essentiels pour la 
construction de la civilisation de l'amour". Après son intervention, Benoît XVI a béni 
la première pierre d'un centre des associations charitables portugaises. 


